
Donner plutôt que vendre
Les sites non lucratifs fleurissent sur Internet et comptent de plus en plus d'adeptes. L'exemple de donnons.org.

Donner plutôt que jeter : un geste à la fois écologique et solidaire revendiqué

sur le site « donnons.org ». Photo Frédéric LECOCQ

S
téphane Derendinger 
est modérateur pour la 
Meurthe-et-Moselle du 
site donnons.org, il en 

présente les grands principes.
Comment est né ce site ?
« C'est un Alsacien, Olivier 

Nass, qui l'a créé. C'était 
d'abord un site personnel de 
dons d'objets, plutôt en vue de 
recyclage, mais il a eu rapide-
ment beaucoup de retours avec 
une forte demande. Pendant 
trois ans, de 2006 à 2009, il a 
géré le site avec son épouse 
jusqu'à la création en septem-
bre 2009 d'une association loi 
1901 dont il est le prési-
dent. Aujourd'hui, nous som-
mes une trentaine de modéra-
teurs bénévoles dans toute la 
France. »

Quel en est le principe ?
« Tout est gratuit. Il s'agit de 

mettre en relation des particu-
liers qui veulent recycler en don-
nant. C'est à la fois utile et 
écologique, il s'agit de donner 
une deuxième vie à des objets 
tout en étant solidaire. Mais il 
y a aussi beaucoup d'échanges. 
Le principe est que cela ne 
coûte rien au donneur, donc 
celui qui veut l'objet vient le 
chercher. Et 

on trouve de tout, de la paire de 
chaussettes au mobilier. »
C o mm e n t  ê t e s - v o u s  

devenu modérateur ?
« J'ai découvert le site quand 

j'étais au chômage : il fallait bien 
trouver des combines. Avec ma 
femme, on avait un petit appar-
tement et on cherchait des meu-
bles adaptés. Puis de receveur, je 
suis devenu donneur. J'avais 
un sommier qui traînait, je l'ai 
proposé et il est parti dans la 
semaine à quelqu'un qui en 
avait vraiment besoin. Je me 
suis dit que c'était utile, alors j'ai 
proposé d'être modérateur dès 
la mise en place de l'association 
en septembre dernier. Mon 
rôle est d'éliminer tout ce qui est 
sale ou trop usé, de vérifier le 
bon état des objets, les photos 
des annonces... »
Et ça marche, en 

particulier en Meurthe-et-
Moselle...
« Au début de l'année, nous 

étions 100 000 membres en 
France, aujourd'hui nous som-
mes 130 000 inscrits ! En quatre 
mois, on est passé de 200 000 à 
260 000 objets. C'est un essor 
populaire et solidaire. Quant au 
palmarès des dons, oui, la Meur-
the-et-Moselle arrive en tête 

devant tous les autres départe-
ments. Ce n'est pas un chal-
lenge, mais ça fait plaisir. »
Pensez-vous que ce type 

d 'échanges  va encore se  

développer ?

«  Oui, i l  y a une réelle 
demande et je suis très heureux 
de faire partie de ce mouvement 
parce qu'il permet d'aider des 

gens. Si ça continue comme ça, 
la débrouille va devenir un mode 
de vie, la règle. Alors nous, on 
essaie de s'en sortir, avec nos 
petits moyens. »


